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    À tous ceux qui ont cru en moi
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    Chapitre 1

    C’est en sentant un poids sur sa poitrine qu’Aldjya reprend conscience. Elle essaie immédiatement de se relever mais n’y parvient pas et, avec l’obscurité qui l’entoure, elle ne distingue pas qui la maintient au sol. Car c’est bien une personne qui pèse de tout son poids sur elle pour l’empêcher de se mettre debout. Elle tente d’avancer le bras mais un crissement métallique l’en empêche. Elle est donc enchaînée. Au fur et à mesure des minutes, ses blessures se rappellent à elle en même temps que ses derniers souvenirs. Mais comment peut-elle ne serait-ce qu’être encore en vie ? Elle a cru mourir noyée, elle pensait s’être vidée de son sang. Qui l’a donc soignée ? Où est-elle ? Et depuis combien de temps est-elle enchaînée et inconsciente ?

    Lorsque ses yeux s’habituent à la faible luminosité du lieu, elle se rend compte qu’elle est dans une grotte sous-marine et que le seul moyen de sortir d’ici est de passer par le point d’eau à quelques mètres d’elle. Il lui suffirait de ramper sur un mètre ou deux pour atteindre la mer. Mais elle est toujours enchaînée et reste bien faible, trop pour s’en sortir par l’eau. Elle sait qu’elle finirait par se noyer. Et il y a la personne au-dessus d’elle, une femme si ses yeux ne la trompent pas. Elle ne distingue pas vraiment ses traits, seulement le haut de sa silhouette et ses yeux. Plus les yeux d’Aldjya se font à l’obscurité, plus elle se fait la réflexion que cette femme n’est pas n’importe qui. Ses yeux brillent d’une intensité particulière, presque envoûtante, ils paraissent inhumains et sa peau est glaciale. Tout en essayant de ne pas montrer la moindre once de peur, Aldjya suit des yeux la silhouette de la femme. Les clapotis dans l’eau continuent. Elle n’y avait pas vraiment porté attention au départ, le bruit de l’eau n’a rien d’exceptionnel dans une grotte sous-marine. Or, elle remarque maintenant que l’eau est parfaitement calme. Pas un courant, pas une brise, pas une onde ne perturbe cette immobilité parfaite. Rien ne la perturbe, sauf la nageoire de la sirène qui se tient au-dessus d’elle, le regard plus brillant et animal que jamais.

    *

    L’armée atlante avait débarqué sur un archipel au nord de l’Atlantide. Certaines embarcations égyptiennes avaient réussi à passer au travers de leur défense en coulant deux de leurs navires et l’île était en état de siège. Les généraux restants devaient organiser une riposte et permettre à leurs hommes de se remettre, ils avaient donc remis pied à terre. Ils s’étaient ravitaillés en eau et en vivres, avaient effectué les réparations possibles et soigné leurs blessés. Trois jours sont passés depuis la bataille. Et la disparition d’Aldjya. Ou sa mort, cela dépendait du point de vue.

    La nuit tombée, les réunions avec les généraux terminées, Kalden commence à boire, seul dans sa cabine. Il s’est rendu compte il y a longtemps que même si l’alcool ne résout aucun problème, cela l’empêche au moins de trop penser. Après ce qui lui était arrivé avec Keren, il en avait eu besoin. Il avait eu besoin d’oublier, de dormir sans rêver. Il la voyait toutes les nuits, au début. Et maintenant, il y a Aldjya. Sa blessure, sa chute. Sa disparition. Le discours que Kahina a prononcé en l’honneur de son sacrifice. Son sacrifice. Kalden déteste ce mot. Ils avaient tous dit la même chose après l’annonce de la mort de son père, ils avaient remercié son sacrifice. Comme si sa vie les avait tous sauvés, alors qu’il n’était juste jamais revenu. Son père ne s’était pas sacrifié, ce n’était pas grâce à lui que la bataille avait été gagnée ou que la cité avait été sauvée. Il était mort, c’est tout. Kalden ricane, si sa mère pouvait l’entendre, elle se serait mise en colère. Puis il grimace, penser à sa mère est douloureux, ça le fait penser à Aldjya. Alors il boit une nouvelle gorgée. Et encore une autre. Kalden a envie de réconfort. Il veut la paix, il veut dormir et il veut oublier.

    Kahina fait les cent pas devant Selyan qui est installé dans le couchage d’Aldjya. Elle s’inquiète pour Kalden et lui. Surtout pour Kalden. Selyan donne au moins l’impression de tenir le coup, malgré le manque de sommeil et la tristesse. Mais Kalden… Kalden est en train de sombrer. Et il ne prend même pas la peine de résister. Kahina le voit boire, de plus en plus. Ramener des bouteilles dans sa cabine. Même s’il avait le temps de faire son deuil, ce n’est en aucun cas la façon dont il devrait le faire. Il n’est pas le seul à l’avoir perdue. Il n’est pas le seul à être sous le choc, à revoir à l’infini ses derniers moments, à les modifier jusqu’à réussir à la sauver. À faire des cauchemars toutes les nuits depuis. Pour autant, aucun d’entre eux ne peut flancher. Ils sont en guerre. Aldjya est morte comme elle a vécu, en se battant pour les siens. Kalden sera roi. Il n’a pas le droit de laisser tomber. Il n’a pas le droit de les laisser tomber. Kahina se retourne une énième fois en entendant Selyan bouger. Il s’est endormi. Il ne dormira probablement pas bien et peu mais le voir ainsi, trouver un semblant de repos, la rassure. Son cœur se serre en pensant qu’Aldjya ne sera plus là pour faire attention à lui et que lui non plus ne pourra plus prendre soin d’elle. Elle se promet de continuer à veiller sur lui à la place de son amie, même à leur retour. Elle le couvre légèrement, souffle sur la mèche de la bougie et s’en va. Il faut qu’elle parle à Kalden.

    Kalden se sent mieux. Enfin, il se sent bien. Juste bien. Tout va bien, même si tout est un peu flou. De toute façon, il ne veut pas penser à ce qui pourrait ne pas aller. Il ne se souvient plus mais il ne veut pas se souvenir, ça, il le sait. Il entend du bruit derrière lui. Il aimerait bien se retourner mais son corps est trop lourd. Il doit avoir sommeil. Oui, il devrait dormir. Mais la voix ne veut pas le laisser dormir. Il a l’impression de la connaître, alors il soulève ses paupières pour la voir même s’il ne la voit pas très bien. Il est certain de la connaître et il sait qu’il l’aime beaucoup. Il reconnaît son parfum aussi. Elle sent la mer, le soleil. Il ne manque que la rose. Il ne sait pas pourquoi mais le fait qu’elle ne sente pas exactement comme dans ses souvenirs le remue. Il a l’impression qu’il manque quelque chose, mais ne sait pas quoi. Elle se penche vers lui. Une mèche de cheveux vient chatouiller sa joue et il sourit. Après tout, ce n’est pas grave si elle ne sent pas la rose. Si ? Kalden ne sait pas comment, ni pourquoi mais il se penche vers elle et pose ses lèvres sur les siennes.

    Kalden n’était pas lui-même. Il n’était plus lui-même depuis la disparition d’Aldjya. Mais en le voyant dans cet état, Kahina manque de s’étrangler. La jeune femme se penche sur lui pour savoir s’il dort ou non. S’il est réveillé, il devra l’aider à le traîner jusqu’à sa couchette. Il ouvre les yeux et grimace un semblant de sourire, un peu tordu. Il sent fort le vin et elle retrousse le nez. Mais à peine essaie-t-elle de se redresser qu’il l’embrasse. Le choc la tétanise et lorsqu’elle prend la mesure de ce qui est en train de se passer elle recule brusquement. La tête de Kalden retombe et il fait la grimace. Kahina prend une inspiration, puis deux. Elle doit se reprendre. Ça ne veut rien dire, il est complètement ivre. Il ne sait même plus qui il est. Il est donc parfaitement inutile de s’appesantir là-dessus, d’autant plus qu’il ne s’en rappellera probablement pas. La jeune femme rattache correctement ses cheveux et attrape Kalden pour le traîner jusqu’à son couchage. Elle récupère du même coup la bouteille, ou plutôt ce qu’il en reste, et décide de laisser la chandelle allumée au cas où il se réveillerait. Elle dépose une carafe d’eau sur la table et lâche un soupir. Elle ne sait pas quoi faire. Elle le connaît comme personne mais le jeune homme a toujours gardé beaucoup de choses pour lui. Ces zones d’ombre l’inquiètent. Cela l’inquiète d’autant plus qu’elle a l’impression que, si Kalden continue de s’enliser dans son malheur comme il le fait, elle n’est pas sûre de pouvoir l’empêcher de se noyer.
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